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L CünU Ut MARIIUÜA hb wilfbid lauribr. 

PuMi, (ou. ,e jcad^Tu Cie L ’ H °?‘ 

L’Echode «imio»»." pondu, le lendemain, aa chef de 

l'opposition et, avec une aisance 

L’ECHO DE MANITOBA, pareille, a successivement 

... . crevé lee bulles de savon écloses 

Bc«B»tn—4S> RUR MAIN, , a veilJe 90U8 , e aouffl(; dg gj, 

Boiu 13». Winnipcq, Man Ch. Tupper. 

II a montré sans peine combien 1 
^ la sonore phraséologie du chef de 

fl fli|i m l’opposition était creuse et vide 

AUttawa-„ e _ 

_ nombreuses qualités de mon ho-! 

norable ami,” a dit Sir Wilfrid 

L. diaeuwion de l’adresse en f qu.liXîl in eet deux qne 
réponse an dueonre da trftne » je ne ^ , ni TVmB ^ J la 

ité, cette année, parttcnlièrement lo ^ „ j„ g , m6nt .^ Li sntr. no ni.iT. 

longue et a donné lieu a une ° 

joute oratoire, à laquelle ont pris H l’a montré ensuite soufflant 

part les meilleurs orateurs des 1® chaud et le froid, accusant le ment dit par Sir Wilfrid Laurier 

Communes. gouvernement de n’avoir point et Sir Richard Cartwright et du argent, et il semble 

- répudié la politique nationale, et côté de l’oppoeition, les comparses ' ’ *“*' 

lui faisant ensuite un reproche de qui suivirent ne trouvèrent plus _ 

M - BILL - s’en être servi. “ 8ir Charles rien à glaner dans les décombee en paisse au-dessus d’un demi 

C’est M. Bell, le nouveau dé- est comme les Bourbons, il n’a de l'édifice si peu solide élevé par million, 

puté de East Prince, qui a pré- "en »PP rie ®* rien oublié,” il vit 8ir Charles Tupper 

senté cette adresse. encore dans 1®« ^g®» d’antan, ^ rmte du débat n*a eu que 

Il s’est révélé comme un hora- ®’e«t en un mot l’homme du passé. pea d’intérêt 
me Bérieux parfaitement au cou- ®° n P aB8e 1® possède, c est la MM. .Clarke Wallace, Geo. 
rant des chiffres et des faite, et tunique de Nessus et ü voudrait Casey, Taylor, Lemieux, Monk, 

Bon argumentation, solidement ramener le Dominion de ‘-0 ans et i e lendemain MM. Stinson, 
assise sur des preuves indiscuta- en arrière. Casgrain, Talbot, Craig, Broder 


celle de New Brunswick, et pour 
mieux accentuer, l’orateur lit une 
dépêche concernant l’élection par 
acclamation de M. Deniers comme 
député de Lévis. 

Il donne des preuves indiscu¬ 
tables du peu de logique de 8ir 
Charles Tupper qui, aujourd’hui, 
voudrait mener le Canada en 

f uerre commerciale contre les 
itata-UniB, alors qu’en 1887 lui- 
même prônait la nécessité de l’ac¬ 
cord entre les deux pays. 

I e ® L’orateur s’étend ensuite lon- 
lement sur la conférence de 
-, | »/ashington, sur la nécessité de 
parmi tant de ^former l e sénat. 


U SESAT 

et son attitude au sujet des $800,-1 
000 sont alors l’objet de ses appré¬ 
ciations. 

Les $250,000 quo la province 
est obligée de dépenser pour les 
écoles, afin de ne point charger 


ABONNEMENTS 

C*Mtla et lUilt-Utiit .. 

K.rnpf (couipn» le port). 


TARIF DES ANNONCES. 

1 Ère tuwrUon. |*r H«ne.10e 

C!i»qne insctiion rtil.»equcnl. fcc. 

S.B —Le* >nnouer* de nai«nncr*. nmriacr* 
e: -«pulturr» mont insérai* au taux • e 3Jc 
chaque. 


outre mesure la population, de - -r . - - - - 

taxes, sont hors de proportion « KaIn de 24 c @ 12 ^ et 
avec le budget provincial. « nous continuerons nos efforts 

Les écoles, au nombre de 500 “ pour arriver à l’abaisser en- 

en 1890, montent aujourd’hui au “ core jusqu’à 10 c.” 

chiffre de 1,-00. Le chef de l’opposition dit que 

Le fonds dos terres d’école re- 1 ce j a ne fle pgut, mais avec l’aide 
présente $16.000,000, et les $400,- da peuple de la proviuce nous 
000 demandées sont simplement avonB l'ægurance d’y arriver. 

l’intérêt à 2 ® j 0 . _ 

D’ailleurs, le gouvernement 
conservateur avait été autorisé à **• PiaHaB 

Tout avait été dit et exeellem- retirer $30,000 du fonds d’école, a traité principalement la quee- 

alors que ce fonds n’avait aucuu tion des $300,000 ; il a rappelé 
_ extraordi- i eg arguments mis en avant par 

naire qn'on refuse aujourd hui un g^nat et ses partisans, et mon- 
empruut similaire alors qu’il y a t ré combien ils sont faux. Son 

discours, à cet égard, mérite une 
étude particulère, et nous y re- 
En bonne justice, ces terres de- viendrons, 
vraient être gérées par la pro- — 

vince puisqu'elles lui appar- m. fraser. 

tiennent. .. . a . _. . . v _ _ 

_ Mercredi, le député de North 

, Brandon a pris la parole; il 

le 8»»at s’étend sur la politique de chemin 

institution d’un autre de fer du gouvernement, mon- 
rouB vivons dans un tr *nt, par l’exei 
atique et utilitaire, il du Dauphin, 
nous faut nous » 
tout ce 
utile. 

Depuis 1867, le sénat a coûté 
dans les environs de $4,500,000. 

A-t-il fait de l’ouvrage pour ce 
prix-là ? 


est une 
siècle. 


impie de la région 
combien bienfai- 
débarrasser de saute a été cette politique, et cela 
qui coûte et n’est pas e®t vrai quo le chef de l’oppo¬ 
sition lui même a été obligé d’en- 
doeser cette politique, en contra¬ 
diction avec les déclarations faites 
par les conservateurs à Oak Lake. 
Touchant accord ! 

Il relève ensuite plusieurs er¬ 
reurs commises par M. Roblin au 
sujet du tarif, et termine eu fai¬ 
sant l’éloge des Doukhobore et 
autres nationalités. 


M. MACFADHEN 

aimerait mieux voir la région de 
Dauphin, inculte jusqu’au juge¬ 
ment dernier, que de la voir ha¬ 
bitée par les Galiciens et les Dou- 
khobors ! 

Quelle grandeur d’/îme et 
quelle largeur de vue ! 

M. M. McInto8h défend l’ad¬ 
ministration Greenway et l’immi¬ 
gration, tandis que M. Suther¬ 
land attuque et vilipende cette 
même administration et cette im¬ 
migration. 


et la corde à “binder” qui en¬ 
trent en franchise. 

Mais il faut désirer et espérer 
que le gouvernement ne s’arrête¬ 
ra pas en aussi bon chemin avant 
d’avoir ôté tous les droits sur les 
instruments d’agriculture. 


M. MARTINEAU. 

M. Martineau a secondé 
l’adresse et a fait, en frauçaia, un 
fort joli discours qui, de l’avis de 
tous, le classe comme un des ora¬ 
teurs les plus diserts de la dépu- 


La discussion à l’adresse du 
5ne a continué, et les différents 


M. JOHNSON. 

Jeudi, M. Johnson a prononcé 
un remarquable discours ; il fait 
l’éloge ' des Islandais établis au 
Nord de Winuipeg, réclamé pour 
eux une ligne qui remplace celle 
commencée par le gouvernement 
conservateur et abandonnée, et 
dont “ Iob débris restent aujour- 
, d’hui pour témoigner de la ma¬ 

mies n auront pas lien avant la le Premier raille le parti conser- n ^ re dont ] e8 conservateurs en- 

fête du Dominion, en 1900. vateur, dont tout le programme tendent la politique des chemius 

Il défend lord Aberdeen des financier consiste à vouloir re- de j er »> 

attaques haineuses dont il est ' duire le nombre des députés, de j| rappelle comment les Islan- 
l’objet de la part de conserva- ^ 30, et celui des ministres à dais ont été initiés à la politique 

teurs, puis aborde la question de trois. C’est-à-uire une économie conservatrice, par des gentlemen 
t d’environ $12,000 à $13,000 ! q U j venaient à eux les poches 

l immigration. Voilà une réforme de nature à pleines de cigares et de bouteilles ; 

D rappelle que l’immigration combler le trésvT provincial ! d’ailleurs, ils ont appris à cou- 

galicienne, dont se plaint ai Ces prétentions sont d'autant naître ces conservateurs, et aux 

amèrement M. Roblin, a été inau- plus amusantes que le même parti élections, trois voix seulement 
gurée par un ami de ce même M. conservateur, lorsqu’il était au ont été données à ces conserva- 
Eoblin, M. Thomas M. Daly. pouvoir, avait seulement six mi- teurs. 

Les Islandais, eux aussi, sont oistres M. Johnson est d avis que le 

édifiés snr l’attitode de la presse « J’attends fe verdict du *® nat a be8oiu de réforme, 
conservatrice à leur égard, et “ peuple avec confiance,” dit — 

pour en finir avec cette question, l’orateur, “ car le peuple a pu M F0 W i jER 

1 orateur cite les paroles de bien- “ apprécier notre politique qui 


d’antan. C’est toujours le w.u éroraigon . 

Cumberland War Horee, mais . „ ..... u , 

un courrier qui piafte, henmt, “ L. Canada^ drt-,1 a dos 
rue et se cabre, fait des courbet- une ère de son histoire et en com¬ 
tes et des passages plus qu’il ne mence une nouvelle, et la poli- 
fait'd’utile besogne. tique du gouvernement sera de 

", ® ;n ûnT «Woi de poursuivre avec soin, prudence et 

. C est uu mer détermination tout ce qui pourra 

cirque, qui conna déterminer la prospérité du Domi- 

£ lfi£ d“un bou che- : P^* 

val de labour, solide, robuste, F®®- _ 

toujours ardent dans le collier, 

c’est la seule monture qui lui m. fosteb. 

convienne. M. Foster reprend pour son 

Pour Sir Charles Tupper, la compte j e8 allégations de Sir Ch. 


FOUR FINIR 





